EX  T  F  Kt^  , 

Vu  Procès "  F^rhd  .  de  if^^^.Sï^Bm-  J^^  i  s     ^  '  - 


Z>//  /e/^t/i  i3  Juillet  17S5). 

Ij-*Assembieê  Nationale  confidérant  que  ëepmt 
le  premier  infunc  oii  s\ft  formée  ,  Elle  n'a  pris 
àvîcune  réfoiucion  qui  n'ait  dû  iui  obtenir  la  confiancè 
des  Peuples  j 

...  Qu'Eiié  a  déjà  établi*  îês  premières  bafes  fur  le  A 
quelles  doivent  repofer  la  liberté  &  la  félidré  pu^ 
bliques  ;  . 

Que  îe  Roi  viéht  d'acquérir  plus  de  droits  que 
jamais  a  la  confiance  de  Tes  fidèles  Sujers  s 
.^  Que  non- feulement  il  les  a  invités  lui-même  U 
récbmer  leur  libertés  leurs  droits,  mais  que  fur  lé 
VŒU  de  r Assemblée,  il  a  encore  écarté  tous  les  fujets 
de  méfiance  ,  qui  pouvoient  porter  l'alarme  danâ 
les  efprits  ; 

^  Qu'il  a  éloigné  de  û  Capitale  les  Troupes  àoïït. 
lafpeéb  ou  Papproche  y  avoienc  répandu  Feffrois.; 
,  Quil  a  éloigné  de  fa  Perfoniie  les  Confeilîets  qdf' 
Croient , un  objet  d'inquiétude  pour  la  Nation  5; 
g\JÎ!Û  a.  Rappelé  ceux  dont  elle  défirbit  le  retbiir| 

A. 


Qu'i!  eft  venu  dans  FAssemblée  Natiokalï,  avec 
î'abandoii  d'un  pcte  au  milieu  de  fes  enfans  ,  lui 
demander  de  Faîder  à  fauve  r  TÉrat  ;  ^  ' 
^  Que  ,  conduit  par  les  memrs  fcntimens  ,  il  cft 
allé  d  ms  fa  Capitale  fe  ccnfondre  avcc  fonPeiiplep 
Se  dîfîîper  ,  par  fa  préfeoceà  toutes  les  craintes  qu'oit 
livok  pu 'concevoir  5        '  '  '  ^-    •  •     '   ■  ^ 

^  Que',  daufs  ce  concert  paifak  entre  le  Chef  Se 
les  Repréfentans  de  la  Nation  ,  ap-è  la  réunion  con-» 
fommée  de  tous  Ordres,  rAssEMBLÉt's*ocrupev5l 
iie  cèffeia'  de  s^'occuper  du  grand  objet  de  la  Cont 
éitution  î    '     ^  :  ; 

*  Que  toute  mcfî  nce  qnî  vlerdroit  rfeelKmcne 
altérer  une  fi  précieufe  harmonie  ,  raU miroir  lté 
Êrc»vaux  de  TAs-sïmelee  ,  feroit  un  obftacle  aux  in*-^ 
j^entioris  du  Ro-i ,  &  porreroit  en  mfme  ttmps  une 
fjnefte  atteinte  à  rintérêt  £;énéraî  de  la  Nation  ,  Se 
iu%  intérêts  particuliers  de  tous  ceux  qui  la  corn» 
|5o{ênt  ;    '  -  ^    '  ' 

;  Qu'enfa,  il  n*e{l  pas  de  Citoyen  qui  ne  doi%^é 
iTémir  à  la  feule  idée  de  troubles  ,  dont  les  fuit^^s  â 
àépldrables  feroîeht^  U  dtfperfion  des  familles  ,1'in- 
lerrupt^on  du  Cdmmefcé  vpbur  les  Pauvres,  la  priva- 
tion d#  fécquisV  pour  les  Ouvrier-  j  U  cef^tion  de  tra« 
tail  î  pour  |0u§  ,  le  renverfcment  de  l^Ordre  focîal  j 
Inv^ite  i^ous  les  François  à  la  paix,  ^vl  maintien  de 
Tordre  '&  'de  k  trsinguilîité  .pubKque  ,  à  Ja  confiance 
qu\il§  doiye^î:  i  Icuf  Ror&  à  leurs  Repréfentans  ^  & 


(  3  ) 

à  ce  refpecb  pour  les  Loix  ,  fans  lequel  îl  n'eft  ^a^ 
de  véritable  liberté  ; 

DÉCLARE,  quant  aux  Dcpofitaîrcs  du  Pouvoir  qui 
auroient  caufc  ou  cauferoient  par  leurs  crimes  les  mal- 
heurs du  Peuple,  qu'ils  doivent  être  accufcs ,  convain- 
cus ôc  punis ,  mais  qu'ils  ne  doivent  Têtre  que  par  U 
loi,  Se  quelle  doit  les  tenir  (bus  fa  fauve» garde  9 
jufquà  ce  qu'elle  ait  prononcé  fur  leur  fort;  que  la 
poiirfuîte  des  crimes  de  Lcze -Nation  app?rrienc  aux 
Repréf-ntans  de  la  Nation  ,*  que  TAssemblÉe  9  dans 
la  Çonftitution  dont  elle  s'occupe  fans  relâche,  in- 
diquera le  Tribunal  devant  lequel  fera  traduite  toute 
perforine  accuCée  de  ces  fçrtes  de  crimes ,  pour  être 
jugée  fuivant  la  Loi  ,  &  après  une  inftrudion  pu* 
bîique  ; 

Et  fera  la  préfente  Déclaration  imprimée  êc  en- 
voyée par  tous  les  Députés  à  tous  leurs  Commettans 
refpedifs. 

Paît  dans  TA  s  s  e  m  b  l  l  e  N  a  t  i  o  n  a  l  e  ,  ce  1^ 
Juillet  178  c;. 

Signé  Le  Duc  DE  LI  ANCOURT,  Préjîdent-, 
Stanislas  de  Clermont  Tonnerre; 
Ls  Chapelier.  ;  Mounier;  l'Abbé  GrÉgoiri  i 
ÎAbbé  SiEYEs  i  le  Comte  de  L  a  ll  y-Tol  l  end  a  l  j 
Secrétaires, 


A  Ghilons  de  l'Imprimerie  de  Mercier. 


\ 


